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Si le 74e numéro du cahier des
experts de SportColl s’attardait sur
des solutions alternatives et
réalistes de gouvernance partagée
des associations sportives, ce
numéro insiste, comme s’il en était
nécessaire, à leur juste place dans
la société.

« Profitant » des questionnements
sociétaux de la crise sanitaire
passée (en cours ?), nous en
profitons pour changer
sensiblement le format du cahier
des experts.

Pourquoi pas un cahier de l’expert
laissant une carte blanche plus
large à un intervenant afin
d’argumenter de plusieurs façons
son point de vue : une interview,
un écrit, des photos?

Pourquoi pas selon un rythme
diversifié, légèrement détaché de
l’actualité et de ses caractéristiques
parfois contradictoires ? Laissant à
d’autres le soin de commenter les
informations de la semaine ou
d’alimenter et relayer les posts de
réseaux sociaux parfois saturés,
nous prendrons la liberté chez
SportColl de rédiger un cahier des
experts répondant à nos conditions
professionnelles. D’une part,
chaque écrit doit constituer un réel
apport, valeur ajoutée ou réelle
expérience à partager. Et d’autre
part, nous nous efforcerons encore
et toujours de mettre en exergue
les recherches appliquées au
monde sportif, à chaque fois que
les chercheurs universitaires
confrontent leur méthodologie à la
richesse du sport territorial ;
chaque fois où les cadres

territoriaux ou dirigeants
associatifs s’inspirent des
précédentes démonstrations. C’est
à ces conditions réunies que la
rédaction, coordination, et peut-
être lecture d’un cahier des
experts, peuvent s’avérer
constructives pour les acteurs
associatifs, territoriaux, fédéraux et
universitaires que nous sommes.

Aujourd’hui, pour alimenter les
discussions liées au second tour
des élections municipales, la place
de liberté associative et de sa
construction éducative du
territoire seront notre
problématique. Si la loi de 1901 a
permis de construire efficacement
ce binôme association/ville
(devenu association/collectivité
territoriale), il est toujours légitime
de poser les questions de
l’intervention publique (comment
aider une association ?, sur quels
leviers ?, jusqu’à quel point ?). Et
dans l’autre sens, il faut
s’interroger sur l’implication
associative dans la vie de la cité
sans s’avancer inutilement sur le
damier politique (subtile limite,
cela va sans dire).

L’expert du jour propose à travers
des ambitions éducatives, des
interventions associatives sportivo-
culturelles très imbriquées et très
liées aux choix architecturaux et
scolaires : une manière de relier de
façon fonctionnelle les
constructions et gestions
d’équipements publics.

Excellente lecture à tous.

L’expert du jour propose à
travers des ambitions
éducatives, des interventions
associatives sportivo-
culturelles très imbriquées et
très liées aux choix
architecturaux et scolaires :
une manière de relier de façon
fonctionnelle les constructions
et gestions d’équipements
publics.

Première carte blanche



Quelques mots de présentation

En affichant la liberté associative et
la construction éducative comme un
point de passage obligé dans les
discussions liées au second tour des
élections municipales, Bruno
Lapeyronie esquisse la nécessité de
construire des réponses
ostensiblement territoriales. Les
instances nationales, que j’ai pu
côtoyer pendant des années (Cf. 1ère
page de l’essai Déconnexion - Utopie
- Reconstruction), sont aujourd’hui
dans l’incapacité d’objectiver l’« art
de vie » qu’ambitionnent les
générations montantes.
L’essai, présenté dans ce « Cahier des
Experts », comporte un « Pacte
opérationnel des ambitions
citoyennes éducatives » dont les
sept ambitions sont un accélérateur
de la mise en œuvre des conditions
nécessaires à la construction de cet
« art de vie ».

« Déconnexion, utopie,
reconstruction ». Cette combinaison
de trois mots revient régulièrement
dans votre écrit que j’ai eu la chance
de lire. Pouvez-vous nous en dire
plus ?

Même si Picasso disait que « Tout
acte de création est d’abord un acte
de destruction » force est de
constater que la période de « gestion
comptable » que nous avons vécu
ces dernières années n’a pas permis
de remettre en cause les préceptes
sur lesquels nous étions
(confortablement pour certains)
assis. Une période pendant laquelle
la réceptivité des discours « décalés
» se situait entre la peur et le ridicule
et où les certitudes établies
refusaient les croisements de la
raison et de l’imaginaire.
Avec le Covid, ces certitudes se sont
effondrées et il a fallu explicitement
inventer et réinventer à une échelle

très éloignée des simples
améliorations.
Aujourd’hui, tous les process doivent
pouvoir bénéficier de cette
ouverture intellectuelle, y compris
ceux relevant du sport et de la
culture dans leurs accompagnements
éducatifs.
Se déconnecter de l’existant,
imaginer sans freins institutionnels
et reconstruire avec des objectifs
beaucoup plus en phase avec les
ambitions des générations
montantes, telle est la démarche
prônée par « Déconnexion, utopie,
reconstruction ».

Et finalement, vous soulignez une
nouvelle fois les initiatives
associatives, soutenues par les
collectivités territoriales, pour
« sortir » activement de cette crise
sanitaire à travers des ambitions
citoyennes. C’est-à-dire ?

La période de reconstruction qui
s’annonce permet de mieux prendre
en considération ces ambitions
citoyennes. Parmi celles-ci, la
création des « espaces de vie
partagés », développée dans cet
essai. Des espaces qui concernent les
équipements sportifs et culturels
mais également les écoles avec leurs
« Pièces-forum » et les « Maisons
citoyennes », véritable déclinaison
des « Maisons de la solidarité »
prônées par Edgar Morin. Des
« espaces de vie partagés » qui
constituent l’essentiel de l’Ambition
numéro « 5 » du « Pacte
opérationnel des ambitions
citoyennes éducatives » qui est
accessible sur
http://www.sportculture2020.fr/wor
dpress/ et que chaque lecteur de cet
essai a la possibilité de valider dès la
page d’ouverture du site.

JEAN-PIERRE FAYE
Président SportCulture 2020

L’AVIS DES EXPERTS

La période de reconstruction
qui s’annonce permet de
mieux prendre en
considération ces ambitions
citoyennes.
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Après « Covid »

Envisager aujourd’hui une démarche de
« reconstruction » nécessite de se
reconnecter avec nombre de travaux
issus des sciences humaines et sociales.
Parmi ces travaux, on peut souligner
ceux qui ont été menés par Thomas
Piketty et son comparse de l’université
de Berkeley, Emmanuel Saez, sur les
inégalités sociales. Des travaux qui ont
démontré comment, dans le cadre des
cycles de « déconnexion - utopie -
reconstruction » qui avaient suivi les
deux guerres mondiales, la création de
l’impôt sur le revenu et l’accroissement
de sa progressivité avaient dynamisé la
croissance économique.
Parmi les outils de croissance
économique que nous devons
privilégier, le « Covid » a démontré qu’il
y avait bien évidemment la restauration
des services sanitaires, mais également
l’alimentation de proximité avec le
maraîchage périurbain, les commerces
de proximité, l’artisanat ; et puis tout
ce qui relève de la solidarité et de la
protection sociale.

C’est en tout cas ce dont étaient
convaincus les membres du Conseil
national de la résistance lorsqu’ils
écrivirent le « Contrat social » qui est à
l’origine du modèle social français. Un
contrat qui selon deux d’entre,
Raymond Aubrac et Stéphane Hessel,
était déjà fortement remis en cause en
2012.
Ils le firent savoir dans une tribune,
publiée dans « Le Monde », où ils nous
enjoignaient de retrouver l’état d’esprit
et l’imagination des membres du
Conseil « en puisant dans nos
indignations et nos attentes
impatientes ». Et ce afin de « découvrir,
redécouvrir et créer des leviers
redonnant envie de faire société
ensemble et construire autrement
notre destin commun ».
Parmi ces leviers, l’ouverture d’«
espaces pour que les gens retrouvent
l’envie de coopérer et de créer
ensemble, des espaces pour que
l’expertise d’usage rencontre celle des
techniciens, des professionnels et des
élus, pour que nos concitoyens soient
invités à construire une action publique
porteuse de sens et créatrice de liens ».
Un souhait qui esquissait la nécessité
de créer et de développer ce que nous
pouvons désigner aujourd’hui comme
des « espaces de vie partagés ». …

Jean-pierre FAYE - 2020

Les « Reconstructions » requises par
l’« Après Covid » doivent avoir, dans
les domaines du « Sport » et de la
« Culture », des retombées
particulièrement efficientes.
Rapportés dans l'essai, les propos et
les actes de personnages
remarquables, issus des domaines les
plus divers, en posent les fondations.

Pour accéder gratuitement à cet essai,
rendez-vous sur : https://bit.ly/3crs9Jt




